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lemdPaûtres la Sardaigi,. Avignon, 1Espagne ou la sa de çie voie ; et soit à la tribune soit
Bavière; mais, dit P nnnia, " Quelque part que soit dans la soit dans ses grands ou-
jet, Pie IX, malgró la force et la Multiplicité des
sceaux, malgré le nombre et la vigilance des gardes, me a sn e l c lda lajsice et (le 1'hon1iluù
malgré toutes les précautions des Scribes et des Phari-
siCs, Muncli on Avignon, ou. a Sardaigne out Jérusa- t versons en ce moment, et qui a surpris parmi nous tant
lcm vous apportera, le troisière jour, ces étonnantes <'âmes trompées ; déconeerté tant de cours faibles, il
paroles Surrexil, non esl hic, il est ressuscité, il n'est vient encore de se signaler, parmi les plus intrépides,
pas ici. Voila seulement le lieu où on l'avait placé." "u a dI ité lam e e. deMonta-

Et cette résurrection de la Papauté sera seule la vraie uicdnque Mac a étmefrp de cardetère et des
résurrection de PItalie, ensevelie actuellement dans le Contrastes queje signalais plus haut, c'est-à-dire des
lésordre et l'anarchie. habitudes studieuses et réfléchies de J'auteur et en

Un tdes plus brillants succès actueli est celui qu'a mi(iire tepsdesolanour (l la lutte et du combat.
Il aýil, a mliu ds oi etde,-lacs du Murvani,obtenu le livre de M. de Montalembert sur les Moi- un Vieux anoir qui a encore ses tours et ses foss, ses

nes. Nous nous plaisons à le constater comme une grandes Salles avec des taplsserîes antiques, et des
preuve que le talent du grand publiciste catholique n'a devises dc chevalerie, Bürcs et nobles, par exemple
lait que grandir avec les travaux et les services renduns, Bie 'rien ; et encore phus d'honneur que d'honneurg.
et nous aimons aussi à proclamer ce succès comme tii uis, dans nent r.1 ~ ~ ilieque, vrai sanctuaire, où il se tient avec ses m-assifs
signe favorable des temps. in-folio, pour son grand travail, qUi se prolonge souvcnt

'Lédition a étù prcsqu'enlevée, en quelques jours, les bitn avant clans la leui.
recueils les 1plus accrédités en ont parlé avec le plus Le livre qui nous occupe présente bien plns encore
grand éloge. On se souvient de la sensation profonde ces Caractères.

qecausa " M. WSe lvbli e utu 'nr- l- de Montalemhert y a travaillé vingt ans,, avec
ue la Vie de Ste. Elizabh, et surtout intro-d' religieux de Saint-Mar, et à travers

:luction historique qui la précède ; or Pon trouve que t
toutes les admirables qualités de M. le Montalemuberi. la
d'érudit, de savant et d'écrivain entraînant et plein toujours paru au premier rang. Mais dès que l'inter-
d'habileté, sont encore plus remarquables dans ce nou- valle tis sessions législatives ou les hasards des évène-
vel ouvrage.nients- amenaient quelque trûvc et lui donnaient quel-c ~que loisir, -il revenatit à soni livre avec une foi et uneMgr. Dlupanloup, au milieu de ses imienses travaux ardeur croissantes, comme L un labeur Chéri qui ceuso-
et le ses luttes pour la liberté de l'Eglise, a voulu cou- lait
signer son jugement dans l'un des recueils catholiques C
les plus estimés, le Correspondani. Nous voulons en as seulemett le talent hors ligne qu'il montre, ni léru-
extraire au moins quelques lignes, qui sont pleines de
cette vivacité d'expression qui caractérise l'illustre <le lbi dont il faitE Pvéuve à haque page. L'auteur
que d'Orléans. ne voit pas seulement, cans les moines, leurs oeu-

Mgr. Dupanloup nous montre dans un récit charmant, r eis il ne perd jamais de vue, leur
ce qu'était d'abord M de Montalembert dès sa prem influence morale et intérieure sur le fond et le cur
eunesse, ce qu'il promettait et ce qu'il a tenu, et enfin Ie la société. C'est ce que nous dit très-bien Mgr
Par quels constants et infatigables travaux il a répondu
aux riches trésors que Dieu avait mis en lui : Ceux qui croient rendre le plus de justice aux moi-

Quand j'ai rencontré, pour la première fois, M. de nes bornent, souvent, leur apologie a lemander grâce
Montalembert, il avait seize ans, c'était à la Rocbe- pour euss
Guyon chez le pieux et. excellent due de Rohan, de si monastiques aux lettres, aux sciences, à l'agriculture.
douce et si regrettable mémoire. Il sortait du collége "C'est comme dit M. de Montalembert vanter le su-
(t venait de remporter le premier prix le discours fran- perdu aux dépens de l'esscntiel. Sans doute, il faut
,ais au grand concours. C'étai déjà un chrétien sin- constater eta la mise ci culture de tan cie forêts

Cère, un catholique dévoué, si adieux et belliqueux. On et t e la transcription et la Conservation
sentait déjà ci lui qu'il était, coimme il le lit dle ses de tant de monuments littéraires et historiques, et cette
nl ioles, trempé pour la guerre, et serait un champion éruclitioi monastique que rien ne saurait remplacer; ce
indomptable de la liberté et Cie la justice. sont-là de rancs services rendus à l'humanité, et qui

"l Il a tenu fidèlement, depuis, toutes les promesses dle eussent sulit, si l'humanité était juste, pour couvrir les
sa brillante jeunesse. Sa vie a été et est encore toute nines d'une éternelle 6aidc." Mais il y avait autre
Militante ; soit qu'il parle, soit qu'il écrive, il corrbat ; Chose encore nous le verrons de bien
et toujours pour la grande cause à laquelle il s'est, clé- bien plus acirt
Vo1. De toltes les luttes que cette cause a ou à sou- y avait la culture le l'âme, la force norale, la lutte
tenir, pas une seule qu'il ait désertée ; pas un mot, pas contre les sens, la grande passion de l'amour de Dieu,

line d lui qui n'ai. été pomur mm pas et pas can.a en nu mot, la sainteté."


